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Pierre BOUSEZ / 0011 zr rue du :Rocliei O 
75008 PARIS 

Paris le 23 Decembre 1989 

RAPPORT DE XISSIOI du 21/11 au 22/1211969 

a VIEllE, PARIS, YAOUIDE, IXlUALA, PARIS & VIEllE 

< 3eme Forum lndustriel de l' Af1·ique Centrale > 

Apres etude prealable, a Vienne et a Paris, des dossiers ~lec­
tionnes pour etre presentes au Forum de Yaounde, nous nous sommes rendu 
sur place, le 3 Deceabre, afin de pr~pa.·er les travaux et rencontres. 

lous avons coJ1Ence ces rencontres des le Lundi 4, certains des 
proJmJteurs que nous avians deja r~ncontres lors de notre mission d'identi­
fi~ation prealable, etant deja arrives a Yaounde. 

Tout au long de notre presence au Forum, nous nous somaes ef force 
de JmJntrer aux proaoteurs les liJlites prudentes dans lesquelles il nous 
se•ble qu'ils doivent concevoir leurs projets en tenant coapte a la fois de 
la conjoncture econoaique actuelle <pouvoir d'acbat>, malgre la potentia­
lite de clientele, et du seuil de rentabilite des equipe•nts prevus; et 
ce, sans voir les possibilites d'exportation autrement que comme un pl.Wi 
eventuel. L' equilibre financier de l 'entreprise doit, en effet, etre assure 
par le seul a'\rche local et, eventuelle•nt des contrats fermes exterieurs 

On trouvera cl-joint une serie de notes sur nos divers entre­
tiens, a savoir: 

1· Contacts pour les industries des Jus de Fruits. 

2· • • • • Agro-Industrie. 

3• • • • • de la Fi 1 iere Bois. 

4· • • • • du Cuir et connexes . 

5· • • l'Agriculture l'Aviculture et l'Elevage, 

6" • • un groupe de promoteurs congolais, 

7• • • divers projets industriels . 

lous avons joint a ces notes quelques etudes de pre-faisabilite 
qui nous ant ete conf iees. 

Pour terminer, nous vous confirmons que nous avons du nous rendre 
a Douala par train, faute d'avion, pour y etudier 4 dossiers dulO au 13112 

Votre devoue 

P.BOUSEZ Ing.E.T.P. 
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TOCCAK Douala <CAK> 
K. A. BIIKO 

Annexe 1 
1/2 jdf 

PROJETS JUS DE FRUITS 

lous avons rencontre ce promoteur qui soubaite prodoire des jus 
de fruits et des concentres et les conditionner en etat pasteurise. 

Jous avons trans.Is, sur sa demande, au constructeu~ de 111!1.teriel 
SillECO, une de11ande de documentation et de cotati~n. 

lous n'avons pas rencontre ce promoteur au cours du Forua, 11ais 
le partenariat est enga~ avec SillECO. 

SOIAFRUIT Cyangugu <RVA> 
K. JCUREIG~"ZI Cyprien 

Ce projet qui sur nos suggestions, a ete revu depuis notre 
aission d'identification de Jlai 1989 et ramene Aun J10ntant plus JIOdere 
grAce.au choix d'un autre :materiel dont nous connaissons !'existence et le 
bon fonctionnement a Bujuabura depuis deux ans. 

Le pro110teur attend de recevoir des factures pro-f oraa pour faire 
etablir les accreditifs bancaires; il nous a remis un exemplaire <ci-joint> 
de sa nouvelle etude de faisabilite dont nous adressons copie au construc­
teur partenaire, celui-ci pourra ainsi preparer son assistance au 110ntage 
et A la mise en route. 

Ce pro110teur soubaite, en outre, que lui soit etudie un probleme 
compleaentaire : comment conserver les •jus• de 11aracuja en periode de sur­
production de fruits pour n'en faire du •ne~tar• qu'ulterieurement, en pe­
riC'de de sous-production de frui~s. 

Ce probleme va ~tre egalement pose a l'IRFA et nous esperons 
qu'une solution sera proposee. 

Enfin, pour l'avenir, 11 est prevu d'envisager ayec prucience la 
commercialisation des •concentres• vers l'exterieur du pays et d'en uti­
liser une partie en confiturerie. 

L'assistance technique de l'OIUDI est requise egalement pour ces 
deux complements de projets; le partenariat technique est assure par le 
constructeur partenaire SIMECO. 

. .... I .... 



SOACIT ldjamena <CHD> 
Kme KOL IIGAR 

212 jdf 

Ce projet, que nous avons etudie en mission d'identification 
avant Forua, en juin 1989 au Tchad, a ete entierement repense en 11ateriel 
J10ins couteux et ayant fait ses preuves en Afrique. 

En partant des donnees du constructeur, l'Office de ProJ1Dtion 
lndustrielle du Tchad a etabli une etude de faisabilite et une fiche de 
projet resu~e <ces deux documents ci-joints>. 

Co•pte tenu des qualites de gestionnaire et de commer~ante de la 
directrice ~nerale de 16 SOACIT et de la possibilite de commercialisation 
des produits, et du niveau social de X. KOLIIGAR <ex PDG de COTOITCHAD>, 
c•est un projet appareJUEnt valable et solide. 

lous avons requis le partenariat technique de la Societe 3IXACO 
pour la fourniture du aateriel, la co111J1Unication du savoir-fair£ et l'as­
sistauce technique a la Ilise en route. 

PROJET llJIAGA lsaa1lia Bangui <CAF> 
X. BATII-IIBEIE Samuel 

Ce projet, qui a l'appui certain des autorite~ politiques et 
financieres de RCA, serait entiereaent finance localement par X. lsma1lia 
llXAGA : President du Syndicat lational des Transporteurs Routiers de RCA, 
important transporteur lui-?Deme, et egaleaent Directeur du Protocole d'Etat 
au Xinistere centrafricain des Affaires Etrangeres. 

La mise en place s'effectuerait en grande partie ~aus la conduite 
de Monsieur BATII-I!BEIE et en partenariat technique avec SIXECO. 

Une assistance technique a la Ilise en route et au aarketing est 
necessai~e et requise. 

PROFLEI IJombe <CAI> 
I. WOJllCAX 

Ce projet, d'un J10ntant total d'investisseaent de 124 IFCFA dont 
72,5 au demarrage, est base sur 16 IFCFA de fonds propres et 55,5 JIFCFA 
d'emprunts bancaires locaux d CT et IT. et prevoit un appel de cgncours 
etrongers de 6,4 IFCFA en capitd et 28,7 en emprunts. 

Tout ceci est soumis A l'accord d'interventlon du Fonds de garan­
tie pour le Developpel!lent des PIE <FOGAPE> sollicite en septembre 1988 et 
dont la credibiltte n'est pas iorcement acceptee par les !ournisseurs lo­
caux ou etrangers. Des contacts o~t ete etablis par l'auteur du projet avec 
l'IRFA pour l'assistance technique au montage et a la for111ation du person­
nel. Un montage financier pourrait ~tre propose au FEA si une etude de fai­
sabilite bancable etait favorable et que les banques locales <et la BDEAC> 
acceptaient d'y participer. lous n'avons pas rencontre I. WOIKAI, qui est 
v~nu au Forum et a peut-~tre rencontre M. RAUX Ca voir> 
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I. EKOIO 

1/2 agro 
Annexe 2 : PROJETS AGRO-IIDUSTRIELS 

Ce projet d'abattage et d'unite de decoupe et preparation de la 
viande conditionnee sous vide, a ete etudie d'abord par une societe belge 
d'ingenierie et ensuite vient d'etre l'objet d'une etude technique de fai­
sabilite realisee par l'APDF. 

Le proa:iteur, I. EIOJIO, est un bo..e avise, tres hon gestionnaire 
et d'initiatives pr~dentes <par exemple, desireux decreer des cba•bres 
froides mais non assure avec certitude de leur plein emploi, il a d'abord 
acbete des c~nteneurs frigorifiques qu'il a places en position iixe afin de 
les utiliser sur re1K>rques pour le cas ou la position cbambre froide ne se 
revelerait pas rentable. 

Il recbercbe un concours en capital d'au m>ins 29 a 3~ que 
l'etude de l'APDF pourrait peut-etre l'aider a trouver aupres du FEA. 

lous lui avons suggere de ne pas negliger la recberche d'une 
autre voie, c'est pourquoi nous l'avons llis en rapport, pendant le Forum, 
avec : 

a> Un groupe de chevillards et negociants fran~ais presents, sus­
ceptibles d'interessement en partenariat technique, co1111ercial et finan­
cier <Etablissements BLAICHEREAU a COROI <Jfaine et Loire>. 

b> Une entreprise italienne de const1~ction d'abattoirs, a priori 
interessee a un partenariat technique et financier <Ste COGEIAT>. 
Ce constructeur nous a ete presente par le bureau de Kilan de l'OIUDI. 

c> Un commer~ant international du nord-Cameroun qui envisage la 
creation d'entrepots frigorifiques entre le nord-Cameroun et Douala et 
pourrait etre un partenaire financier et distributeur de produits. 
<Ets. loustapha HALLILOU de Younde et Douala>. 

Ces trois eventuels partenaires ont demande COlllDIUnication d'une 
etude de faisabilite bancable. 

Une aide importante pourrait etre degagee aupres de la BDEAC 
si une semblable etude etait realisee; el!e pourrait etre financee par la 
BDEAC. 

lous n'avons pas pu •conclure" u'accord de partenariat avec l'un 
quelconque des partenaires possibles puisque ceux-ci ont demande communica­
tion de l'etude technique de l'APDF et qo'elle n'a pu leur etre communiquee 

Il semble que I. EKOMO dispose d'une etude economique et finan­
ciere; il faudrait la joindre a l'etude technique APDF pour qu'un dossier 
complet puisse etre presente. <A suivre> 

.... I .... 



SO:ARLEGT Ebolowa <CAI> 
Ihle Colette JlBARAGA 
Ste Camerounaise des Arolllltes 

212 agro 

Ce projet, qui se m>tive par l'idee d~ reduire la charge ~na­
~re de la fe..e qui travaille en reduisant la preparation et le temps de 
cuisson des legumes et des epices, nous seable tout d'abord plus oriente 
vers une clientele citadine que vers une clientele rurale. 

Une etude de pre-faisabilite <ci-jointe> a ete etablie par un 
bureau d'etudes local qui prevoit deux voies de transformation : la voie 
seche et la voie huJlide. 

11 nous seable que si, pour la partie •epices• de la voie se­
che, le marche peut coaporter une part •exportation•, le reste ne peut 
guere, comme pour la partie •voie huaide•, ~tre commercialise qu'au ni­
veau citadin local, voire national <grande distribution, hyper et super­
marches et magasins d'alil.W!ntation en ville>. Encore faut-il que, en de­
bars des expatries curieux de gouter et consomaer les produits locaux et 
de quelques citoyens A hauts revenus, la clientele <la plus iaportante> 
des fallilles de revenus moyens et faibles, dispose du pouvoir d'achat 
necessa.ire. 

A notre avis, une premiere approche de recherche de debouches 
vers l'etranger devrait ~tre engagee, afin de volr si l'affaire peut se 
rentabiliser avec certitude. 

lous avons mis ce pro:moteur en rapport avec I. GEIOVESI, re­
presentant A Yaounde d'un groupe d'investisseurs italiens ouverts au 
partenariat. 

FOBI-YAOURT Douala <CAI> 
I. FOLEU-Papewam lichel 

Ce projet, qui se situe A Bonaberi Cbanlieue de Douala> pre­
voi t la reconstitution de lait A partir de lait en poudre <2000 Tian> et 
la production de 875 Tian de yaourts et de 125 Tian de creme glacee. 

Un investisseaent d'environ 750 JIFCFA serait necessaire, dont 
93 investis par le promoteur <c.A.d environ le prix du terrain> et envi­
ron 650 IFCFA provenant d'une souscription etrangere dans le capital 
(34,7 ~> et d'un emprunt local et etranger de plus de 600 JIFCFA. Ainsi 
le capital invest! localement correspond a 12~ du projet total. 

Ce qui est plus grave, c'est qu'il exista sur place une entre­
prise qui se developpe depuis 18 ans, disposant de quatre unites de pro­
duction repart~es dans le pays, et qu'une usine recente <SILAC>, equipee 
ultra-:moderne pour une grande production, se bat deja avec la premiere 
<CAMLAIT> laquelle consoLUDe plus de 100 T de poudre de lait par mois. 

lous avons suggere au promoteu~ de ae rappro~her de l'un de ces 
deux g1ands pour rechercher un 4ccord de distribution en sous-marque p.ex 
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Annexe 3 : PROJETS FILIERE BOIS 

L'etude de faisabilite existante de ce projet aabitieux <trop 
pour !'instant> ~rite d'~tre a la fois actualisee et reduite. Jous avons 

trouve le a:iyen de realiser cette revision en aettant en rapport direct le 
promoteur avec l'un des aeilleurs s~cialistes de ces probleaes, le Centre 
Technique Forestier Tropical du CIRAD, represente par K. PAREIT. 

Le partenariat technique etant ainsi realise, il convient d'at­
tendre les resultats de l'etude que va entreprendre le C.T.F.T., etude se­
rieuse qui pourrait faire partie des projets finan~ables par l'OIUDI. 

11 conviendra ensuite, selon l'heureuse prevision du proa:iteur. 
de rechercher un directeur general, de preference expatrie <sic>, qui pou•­
rait, en deux ou trois ans, mettre en place l'entreprise, sa creation tech­
nique comme la commercialisation des produits, une gestion bien organisee 
et controlee et former un adjoint qui serait aaene A le remplacer valable­
ment en fin de mission. 

C.I.T.B. Pointe-loire <PRC> 
I. LEKOBA Philippe Jacques 

C'est le projet-type de developpement •amont• d'une menuiserie 
qui souhaite aaitriser son approvisionneaent en matieres premieres. 

L'investissement en capital serait assure localement A 100 %. 
Les emprunts seraient couverts pour 75 A 80 ~ p; · des sources locales 
<Banque Commerciale du Congo, Banque locale de Dt ~loppeaent sur lignes de 
reescompte ouvertes par la Banque Centrale <BEAC>; tout ceci etant nean­
moins A mettre en place. 

Les 20 ou 25 i qui restent A trouver <95 MFCFA> sont A rechercher 
aupres d'un partenaire etranger. 

C'est un probleme difficile A resoudre du fait de la situation 
generale du pays; toutefois, en tenant compte du fait que le proaoteur 
<menuisier installe> exporte deja une partie d.e ses productions en Europe 
vers une clientele solide <genre Lapeyre, Castorama, etc.>, 11 devrait 
~tre possible d'interesser un distributeur, ou un utili6ateur, A monter un 
partenariat, quitte a le bAtir avec des etablisse:11ents comme la PROPARCO, 
le K.f.W., FINAFRICFA ou outres, et pourquoi pas le F.E.A. etc. 

I,' etude de faisabi 11 te existe, l 'entreprise fonctioune et expor­
te : trois elements favorables. M. LEKOBA sera A Parts courant Janvier et 
nou$ le mettrons en rapport avec un pa~tenaire que nous ~onnaissons deja. 



Ste T.X.F. Younde <CAM> 
M. TAIIICHE Martin Roger 

2121 bois 

C'est un projet int~ressant de fabrication d'articles usuels en 
bois bequilles, semelles de sabots, nanches d'outils et manches a balais, 
bois prepare pour la production de brasserie, cure-dents, etc. 

Le promoteur dispose des moyens financiers necessaires et nous 
pensons lui trouver le partenaire technique fournisseur des machines et 
fournisseur de technologies et cou:ptons rechercher un partenaire colllM!rcial 
qui lui suggererait des llOdeles et des types d'articles et il pourrait en 
organiser la distribution A !'exportation. 11 nous seable possible d' abou­
tir favorableaent avec l'aide du C.T.F.T. de sa documentation et de ses 
contacts prof essionnels. 

Ste LO.RE.KA Douala <CAM> 
M. IDZAIA OJIBOUDOU lartin 

lous avons eu plusieurs entretiens avec ce proJ10teur qui develop­
pe l'activite forestiere actuelle de son entreprise vers la transfornation 
ju bois en deux etapes successives, tout en agrandissant son exploitation 
purement forestiere. 

Ces deux stades d'evolution serBient d'abord la creation d'une 
activite de scierie et ensuite la creation d'une menuiserie industrielle a 
Douala. 11 est a noter que cette entreprise exerce egaleaent, depuis plu­
sieurs annees, l'activite de location et reparation de materiel de genie 
civil; Ceci apparait dans l'etude de pre-faisabilite <ci-jointe> que le 
promoteur a fait realiser , en septeabre 1989, par le bureau d'etudes local 
SIGKA COISEIL. lous l'avons Jl:is en rapport avec le CTFT qui pourra etre un 
excellent partenaire technique et lui etablir des contacts 

EGEDEZA Sprl Kinshasa <ZAI> 
-x:-iUKAIYA XULEBA 

Ce pr~J10teur za1rois s'interesse a la fabrication des cou:posants 
:modulaires du petit pant OIUDI. 11 faudrait solliciter du service competent 
<K. BASSIL! par ex.> de lui envoyer la documentation sur ce sujet. 

D'autre part, il propose de fournir gratuitement les locaux, les 
materiaux et les transports que pPurrait necessiter la tenue du stage de 
formation que l'OIUDI dolt, s~lon lui, organiser a Kinshasa. En contre-par­
tie, 11 demande que l'OIUDI lui donne les machines necessaires. 

C'est une proposition et une operation que Mlle KELA et M. 
BOUBEKEUR de l'OIUDI semblent bien connaitre et peuvent commenter. 

lous n'avons pas rencontre les 4 promoteurs suivants: SOFITRA <GAB/016>, 
COFIBOIS <PRC/031>, RUHAKYA lgwi <ZAI/028>,ET XULTIMETS<ERG/009>. 
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S.J.P.BURUIDI Bujumbura <BDI> 
K.SIIGOYE Domitien 

1/3 cuir 

lous avians entrepris <suite a nos entretiens de juin 
89 avec le promiteur> l'etude de son dossier A laquell~ nous nous SOJIJES 

consacres apres retour de Jlission,en juillet> afin d'etablir des contacts 
de documentation sur !'appreciation des professionnels competents a l'egard 
des peaux originaires des differents pays d'Afrique et des possibilites de 
trouver des partenaires susceptibles de developper les marches de la SIP 
pour les peaux finies qu'elle va produire. 

Jaus avons recueilli des avis tres favorables quant A 
la qualite des peaux du Burundi, par rapport 3 celles d'autres pays de la 
region. :•est pourquoi nous avons ebauche des possibilites de J1Dnter des 
partenariats avec differents pays <Portugal, France, ltalie,R.F.A.,lispagne, 
Xaroc et Egypte> ou nous disposons de contacts serieux. 

Une firme portugaise <IIDUCAL> etait presente a Yaounde 
et nous avons amerce un contact avec cette firme pour la S.1.P.; Konsieur 
BAHAJZICAHA,de la Banque lationale de Developpement Economique du Burundi, 
present a Yaounde, a ete tenu au courant de nos entretiens avec mission 
d'en aviser le promoteur <absent au Forum> a son retour a Bujumbura. 

D'autre part il est rappele que la S.l.P.souhaiterait 
une cooperation technique de l'OIUDI pour la formation du personnel. 

c.c. I.a 5gaoundere <CAX> 
X.ABBO Amadou 

Ce projet de fabrication de maroquinerie et chaussures 
a retenu !'attention de la firme portugaise IIDUCAL qui se declare prete A 
entreprendre une action de partenariat avec la C.C.l.en lui fournissant le 
savoir-faire et le materiel, mais desire un entretien plus approfondi chez 
elle afin de mieux deterMiner les processus a envisager de mettre en 
oeuvre. 

C'est pour cela que X.ABBO demande l'aide de L'OIUDI 
sous la forme d'un financement, ~me partiel, de son voyage au Portueal qui 
devrait lui permettre, en principe, de concretiser definitivement l'accord 
de partenariat. 

. .. I .... 



SOLY \~IR a Libreville <GAB> 
)(.SOLLY Ogoula 

213 cuir 

Le promoteur desire creer, pour co11111encer, une petite 
unite de fabrication de maroquinerie et connexes, a Lambarene.Il recherche 
particulierement un partenaire technique susceptible de lui fournir le 
savoir-faire, les equipements ~t des nodeles. 

Une etude de faisabilite est en cours par PROllOGABOI 
et, des qu'elle sera disponible et que ll.Solly nous l'aura coJ11JRUniquee, 
nous comptons le mettre en rapport avec IIDUCAL et avec divers autres 
partenaires europeens interesses. 

Il s'agit d'une petite affaire <invest.57 llFCFA> mais 
qui pourrait se developper par autofinancement vers la tannerie artisanale 
des peaux de reptiles <crocodiles, iguanes, serpents etc ... > conduisant, 
meme, pour l'avenir, vers un elevage de ces animaux; Ce complement de 
fabri-cations (forcement artisanale, coapte-tenu de la nature de ces peaux> 
ne necessite qu'un faible investissement par rapport a une megisserie de 
peaux d'ovins ou de bovins, car leur traitenent s'effectue pour la plus 
grande partie manuellement, par des operations de trempage da~s des bains 
de tannage puis de teinture precedees et suivies de nomc&euses interven­
tions manuelles: echarnage, egalisation, polissage, vernissage au tampoL 
etc ... 

Le partenariat est realisable ma.is il faut que, 
prealablement, le pro110teur puisse presenter une etude de faisabilite banca 
ble lui permettant de degager les fonds completant son investissement per­
sonnel. Il faut done attendre l'etude Pro111Jgabon pour l'apprecier et, si 
necessaire la completer et la soumettre. 

SODIXEX l'Djamena <CHD> 
X. DJALAL Khalif 

et 
JffiGISSERIE DU TCHAD l'Djamena<CHD> 
X. MBAISHE Timon 

Jaus avons repris nos entretiens de l'Djamena (juin 89> 
a~·c ces deux promoteurs a qui nous avians suggere de se rapprocher, leurs 
deux projets etant a la fois paralleles et complementaires. 

Ils se sont presentes a nous, au Forum, en compagnie du 
Directeur de !'Office de Promotion Industrielle du Tchad <OPIT>, J(onsieur 
GUEALBAYE Xanasset, auteur du projet d'origine de la Megisserie du Tchad. 

Apres notre retour de mission, en juillet 89, nous 
avians fait examin~r chacun des deux projets d'origine par un ami expert en 
tannerie <plus de 40 ans de pratique>. Ces projets eJMnant <voir notre rap­
port de l'epoque> de deux professionnels agissant comme ingenierie se re­
servant, A la fois la fourniture du materiel, les operations de construc­
tion des locaux et les canaux de co111J11ercialisation des produits, nous a­
vaient semble, en ef fet, un peu "gonflesp colllJlle invest.issements. 



3/3 cuir 

La nouvelle etude realisee par l'OPIT devrait permettre 
l'eviction de l'int.ervenant GIKPEX et la ccllecte d'un capital de remplace­
ment, soit localement <prives et banques commerciales>, soit dans le cadre 
du FE~ <20 A 3~ du capitjl) avec intervention egalement, pour completer 
l'emprunt, du financem!nt d'investisse:ment de la BDEAC; 

Une autre formule pourrait etre I' intervention en 
capital <et P.n credit fournisse r> d'un partenaire portugais, italien ou 
autre, interesse au co:amerce des peaux. 

L'etude de faisabilite realisee par l'OPIT devrait fai­
re l'objet d'un controle et eventuelle:ment, si necessaire, d'une reestima­
tion en forme de presentation bancable et il nous semble que ce prr.jet le 
merite. 

Jaus avons entretenu de ce projet le representant n'un 
groupe f~nancier italien, K. Domenico GEIOVESI, lequel estime tres possi­
ble !'intervention de son groupe dans cette affaire; i! attend que le dos­
sier de faisabilite bancable lui soit coD1J11Unique. 

En tout etat de cause, le projet KBAIASHE Timon <Kegis­
serie du Tchad> nous sem~le plus avance et plus imaediate:nent techniquement 
et financierement realisable que le projet DJALAL <GIKPEX>. 

La realisation du projet KBAIASHE TilllOn pourrait neam­
-=>ins etre developfee en tenant compte de !'intervention ulterieure d'un 
projet DJALAL <sans GIKPEX>, vu la complementarite des productions envisa­
gees et des canaux de comme~cialisation prevus. 

Le partenariat technique preparatoire et !'organisation 
du controle des projets definitifs, ainsi q~e de la reception en usine dP.s 
materiels d'equipement qui seraient expedies, pourraient etre assures par 
les soins de l'expert cite ci-dessus et de son equipe ainsi d'ailleurs que 
!'organisation de la rJ.se en place des machines et leur mise en route. 

11 nous semble tres important de s'attacher a ce projet 
et d'apporter un maximum de concours au deroulement des phases de partena­
riat et de financement, en realisant, grAce A l'OIU~I. le mise en fo1me 
bancable de l'etude de faisabilite. 
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NGAOUNDER'.: REP. DU CAMEROUN 

V/Ref. 

N/Ref. 

Objet: Dcmandc d'assistance 
technique. 

~bnsieur Le Directcur, 

Ngooundere, le 8 DCcemb··e 1989 

A t-bnsicur Le Directeur 
General de L'ONEDI 

J'ai l'honneur de venir aupres de votre hautc bienvcillance 
solliciter tme ass:stance technique pour la realisation de man projct 
de fabrication des chaussures, sacs de voyage et a JTI3in, ce~nturcs 
que je compte installer a Ngaounderc - Camcroun. Pour cc faire, j'ai con­
tacte au 3e Forum_Industricl CEE - AFRI~ CENTRALE a Yaounde, unc 
Societe Portugaise 1 'AGECIAS DE ~IP~1ENI'O PARA CAI.CADO, I.DA. Telex 
24514 INDAR P - Telephone_83I888. qui est disposee a me fournir le 
materiel et le know-out teclmique pour la realisation dudit proJCL 

. Je d~nde eg~lement ~ l'ONEDI de_m'offrir une assistance 
de voyag~ pour me rendre au Portugal, discuter plus profondernent avcc 
mon partenaire technique dans !edit projet. 

Dans l'attente d'unc suite favorable arr~ demande, je vous 
prie d'agrcer, ~n:;ieur Le Dircctc11r, !'expression de ma trcs hautc 
consideration./. 
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TELEFONE ~31 BB~ 

APART. 120 - ZONA INDUSTRIAL t.!.0 1 
3702 S. JOAO DA MADEIRA 

PORTUGAL 

c~.io--oc-moi 
•S.Jelo4aModara 
Matrkwlaa•l74 

r 
Monsieur Le Directeur 
General de l'ONUDI 

C.,.W 5- ~.GOllCMtoo 

c-~··• 111 n• 

VI Ref. 

NJ R:!f. 8/12/1989 
\.... 

S. Joao d• Madeiril. 

ASSUNTO 
Subject.· Projet de fabrication des 

cffiJussures, sacs voyage, ceintures. 

t.bnsieur Le Dirccteur, 

Nous avons le plaisir de vous infonner que notre societe 
est d'accord de fournir le materiel et le know-how technique pour 
la realisation du projet de la C.C.I. - Compagnie Camerounaise d'In­
dustrie - B.P. 24 - NGAOUNDERE - REPUBLI<PE DU C.AMEROUN. 

Nous pensons que la vi~~.te de t-klnsieur HAMAOOU ABBO, Pro­
moteur du projet, au P9rtugal serait tres utile pour verifier les 
cquipernents et avoir des renseignernents teclu1iques aupres des pro­
ducteurs Portugais. L'aide financiere par l'ONUDI a cette visite 
et posterieunnent au projct lui-meme serait la bienvermue. 

En attendant tme reponse favorable, recevez M:>nsieur Le 
Directeur, nos respectueuses salutations. 

Le Directcur 

J 
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Annexe 5 : AGRICULTURE & ELEVAGES 

GRACELAID R.O.Ca:meroun <CAX> 
JOl.ICHIRDA FOBI SillOn et 
IGUEYO RDOIKAB Richard 

1/2 agri/elev 

lous avons eu deux entretiens avec les pro:m>teurs de 
cet important projet agricole, d'elevage et transforlllltion agro-·indus­
trielle des produits. 

Le prograame consiste, pour comaencer, par la creation 
d'une plantation de llllis sur des terrains de plusieurs centaines d'ha apres 
aml!nagement des dits pour des-inonder certains et en irriguer d'autres. 

lous nous etions preoccupe depuis notre retour de 
mission en juillet de trouver des experts specialises dans ces problem!s et 
les avons identifies; nous avians egalement mis en rapport les proJ1Dteurs 
avec le groupe des producteurs de semences a haut rendement qui a ete cree 
au ligeria voisin avec le financement de Total.Tout cela a permis de faire 
avancer la preparation du projet par les proJ1Dteurs. 

Le mais produit entrerait dans la fabrication de pro­
vende destinee a l'elevage projete par les promoteurs et a la CDJIJIErciali­
sation au public. 

Les troupeaux du projet seraient eleves jusqu'A matu­
rite < bovins, ovins, caprins et porcins et peut-etre volailles > puis 
envoyes au sacrifice dans !'abattoir inclus dans le projet, ainsi d'ail­
leurs qu'une unite de boucherie, de charcuterie et de distribution. 

Jaus reviendrons plus loin sur ce projet. 

BAGAM CCAK> 
Chef SIJ(Q TEIKUE Z Jean Karie 

Ce projet qui est en taus points comparable au projet 
Graceland <sauf en ce qui concerne la phase hydraulique preparatoire> est 
presente par le promoteur comme destine a donner des emplois et de l'aisan­
ce Asa nombreuse famille <il est polygame> et a ses administres <30.000> 
dans le cadre de la chefferie de BAGAM dont il est le chef superieur sui­
vant la tradition. 

11 occupe d'importantes fonctions remunerees en qualite 
de Directeur commercial de l'Union des Cooperatives de Cafe de l'Ouest du 
Cameroun < UCCAO >, la plus importante de ce type au Cameroun. Ces fonc­
tions ajoutees a ses responsabilites de "ChP.f superieur de Bagam" peuvent 
l'aider dans la realisation de son projet. 

Compte-tenu du fait que ce projet et Graceland sent dis 
tants d'environ 80 km nous avons imagine de leur prevoir un"tronc coDlllUn" 
pour la partie agro-industrielle <abattoirs et annexes, charcuterie> 
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Jaus avons souais cette idee aux promoteurs de Grace­
land etl'accueil qu'ils y ant accorde a ete positif. 11 reste a en parler 
avec lechef Simo Tenkue Z qui n'etait pas present au Forum et nous avons 
demnde a ll.Raux, consultant OIUDI, qui C: :·.ait rester une se•ine supple­
:mentaire au Ca:meroun, de le rencr~trer a ce sujet. 

De plus, lors de notre recent sejour a Vienne, nous 
avons ete Jlis en rapport avecl'un des collaborateurs du president de la 
Confederation des Syndicats d'Agriculteurs d'Autriche qui serait dispose a 
proposer a la profession d'envisager le JIOntage d'un partenariat autrichien 
dans cet ensemble. La question reste a suivre attentivement ......... . 

PROJET DR GREIGBO Bangui <CAF> 
Dr veterinaire GREIGBO SAIZIA-SAZII Rene 

Ce pro.ateur, expert principal a l'UDEAC a co1111ence la 
realisation d'un projet d'elevage piscicole, avicole et porcin, sur un 
terrain lui appartenant a 7 km de Bangui. 11 voudrait le developper en y 
adjoignant la fabrication de provende pot·r la vente et pour son elevage. 

A l'heure actuelle son activite est limitee a deux 
bassins de pisciculture et deux poulaillers de 2.000 poules; la provenderie 
et la porcherie sont a creer. ll recherche, a cet effet, l'assistance tech­
nique d'un fournisseur du :materiel necessaire et des conseils sur l'econo­
mie de son projet. 

11 nous parait soubaitable de lui realiser une etude 
bancable de faisabilite, car il pourra, compte tenu de ses ressources de 
!onctionnaire international et de sa reputation de prudence et de serieux, 
obtenir sans difficultes majeures les financements necessaires; 

Lors de sa presence au ·um nous l'avons mis en 
rapport avec K.Parent qui representait le ~~~AD dent depend l'lnstitut 
d'Etudes de ledecine Veterinaire Tropicale <IEllVT>, partenaire technique 
de haute et reconnue qualification. 

11 pourrait etre utile de mettre le promiteur en con­
tact avec des constructeurs de materiel espagnols ou portugais car il est 
peut-etre possible qu'ils soient ouverts a un partenariat. 

ERCO Bujumbura <BUR> 
X.IAHIKAIAC representant J!lr SIDIJGAYA empech.e> 

Ce projet consiste en la recberche d'un moyen d'utiliser les 
baricots verts de la periode de non-exportation. Le promoteur en exporte 
deja une importante quantite et songe a un processus de conservation pour 
cette periode creuse. 11 soubaite que l'OIUDI l'aide a trouver une solut•.on 
economiquement valable <par ex.froid,appertisation,ou autre .... > lous sou­
haitons que son appel soit entendu car son groupe est financierement solide 
et important et a d'autres projets en vue. 
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Annexe 6 : PROllOTEURS COIGOLAIS 

GROUPE CIPAC Brazzaville <PRC> 
Ille IAKOUBEZI Bonorine <gerante> 
X. JIORII Abel <directeur technique> 

1/3 congo 

CIPAC = Complexe Industriel pour l'Alimentation du Congo, est 
un ensemble de projets dont le detail et la philosophie sont repris dans la 
note ci-jointe que nous a reaise I. JIORII. 

11 faut nean:.iins faire preuve de prudence et ne pas vouloir 
tout entreprendre en Jl!me temps, une chronologie des operations programnees 
doit ~tre necessairement etablie. 

I/ Poissons sales et fumes : C'est surtout •un contact direct• 
avec des pecheries d'lslande et de lorvege qui est recherche pour eviter la 
surcharge du prix que leur cause le fait de pass~r leurs achats par un in­
termediaire hollandais, coJIJle il le font actuellement. 

Ils consoaaent, chaque mJis, 150 T de poissons et~tes, ecartes, 
evisceres et sauaures, expedies en containers refrigeres, a froid positif; 
lls sechent le poisson par un tunnel a circulation d'air dont ils souhai­
tent a!F-liorer le rendement par !'installation d'un traitement therm:>dy­
naaique de l'air circulan~ et la mise en place d'un equipeaent de fuaage. 

Ence qui concerne l'approvisionneJ1E·t en poisson, un accord 
pourrait ~tre recherche 3vec des armateurs eventuelleJP.nt non-africains 
disposant de bateaux de peche hauturiere; i~ n'existerait pas localement 
de semblables bateaux et la peche en eaux territoriales, peu riches en 
pois.son, est administrativement difficile. 

Au c~urs du Forum, un contact a pu ~tre etabli entre K. IORll 
et un partenaire danois pour resoudre son probleme d'approvisionnement en 
poisson saumure. 

2/ neveloppement d'yne saline : lls a~nagent progressivement 
30 ha de terrain en bord de mer pour y creer une saline dont l'alimenta­
tion en eau a 3i de sel provient du pompage en eau profonde. 

lls souhaitent en activer !'evaporation par chauffage de l'eau 
des bassins de la saline par energie solaire. 

Ils demandent a recevoir de l'OIUDI toute documentation utile 
3ur ce theme, et nous savons qu'il en existe une tres interessante. 

31 Pro1et laitier : Ce projet est comparable a celui realise a 
Douala par CAMLAIT <que nous connaissons bien et dont nous avons personnel­
lement aide le developpement, la modernisation et le controle sanitaire, 
ainsi que la gestion>. Le promoteur souhaiterait elargir la gamme CAILAIT 
a la production de beurre et de iait concentre; lous pensons leur suggerer 
de commencer par le remalaxage de heurre coD1JDunautaire, importe congele en 
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blocs de 25 kgs, e•balle mecaniquement suivant un dispositif bien connu et 
d'un investissement en materiel de l'ordre de 40 JJFCFA. alors que la re­
constitution de beurre A partir de lait en poudre et de butter-oil neces­
site des investissements considerables <au ainim..1a 20 fois plus>. 

En ce qui concerne le lait concentre, une etude tres particu­
liere s'iapose <techniquement, financierement et commercialement>. 

Pour ce projet, nous apportons A la ClPAC le partenariat 
technique et coaa?rcial du groupe de cooperatives UIILAIT et des experts 
du Groupe A.T.A. qui ont developpe CAXLAIT au Cameroun. 

4/ Unite de conservation de fruits A LQODIIA : Ce projet a 
pour but d'etaler dans le te:aps la surproduction saisonniere locale. 11 
nous semble etre une heureuse initiative mais ce projet de cbaabre de 
conservation A froid positif meriterait d'etre etudie sur le plan renta­
bilite, maintenance et exploitation. 11 devrait etre complete par les 
~mes etud~s en matiere de transport par c3mions, au J11Jins isotberaes. 

Ce projet, s'il se rey@le certaine11ent rentable cu au 11Qins 
equilibre, ne manquera pas de l'appui total des autorites vu son inciden­
ce sur le B>ral des paysans. 

Une autre solution pourrait etre une phase de transformation 
d'une partie des fruits en jus, nectar et/ou confitures avec un investis­
sement sensiblement plus supportable par l'economie locale. 

GECOTRAK Brazzaville <PRC> 
K. KAYASSI ZEBITA Sylvain 

Ce projet de boulangerie industrielle n'a pas, a notre con­
naissance, rencontre de partenaire investisseur. Le promoteur dispose 
d'une etude de faisabilite qui pourrait etre controlee et soumise a l'e­
tude de la BDEAC et si celle-ci s'y interessa une participation pourrait 
etre demandee au FEA, le reste devant provenir d'un partenaire, OU d'un 
organisme congolais, sauf si un etablissement de garantie etranger per­
mettai t l'obtention d'un credit fournisseur ou accordait une participa­
tion en capital. 

PROJET S.C.I.E. Kindouli <PRC> 
I. LULEIDO LUA IZAXBI Victor 

C'est un projet de grande plantation fruiti~re : 36 ha ananas, 
4,5 ha papayes, 4,5 ha bananes pour environ 57 KFCFA et d'une unite de 
transformation par deshydratation osmotique, de stockage froid et congela­
tion, d'emballage et de transport refrigere et non refrigere <135,5 KFCFA>. 



3/3 congo 

L'investisseaent total s'eleve done a 192 IFCFA. Si l'on en 
croit l'etude so11mt.ire <cl-jointe> qui no~s a ete reaise <???> !'entreprise 
projetee degagerait un benefice ~nnuel <et non aensuel comme indique page 3 
de l'etude> de 59 IFCFA, ce qui permettrait l'amortisseaent de l'investis­
seaent en 3 ans 1/2 ou 4 ans. 

Dans le document qui nous a ete reais aucun renseign~aent ne 
figure concernant une participation quelconque du pro11Dteur lui-~ae : il 
offre des garanties lcv;nles qu'il evalue a 626 IFCFA <estiaation a veri­
fier>. 

11 est a noter toutefois que le promoteur est deja en rela­
tions avec le CIRAD de llontpellier 1ui pourrait assurer le role de parte­
naire technique. 

En tout etat de cause, c'est une etude de faisabilite ~­
~ qu'il est necessaire de realiser en preaier. 

Coapte tenu des appuis politiques dont disposerait le prom>­
teur, ce projet n'est peut-~tre pas totaleaent irrealisable et devrait 
faire appel, pour son financeaent, siailtaneaent au FEA <40 S>, a la PRO­
PARCO <IO S>, a la BDEAC et au FED pour le financeaent de l'etude banca­
ble et les credits d'investisseaent, le solde en capital 6 souscrire 
pourrait peut-~tre <?> ~tre obtenu localeaent du proaoteur par affecta­
tion d'une partie des garanties qu'il propose. 

lous insistons sur le fait que ce projet coaporte un tres 
grand nombre de points d'interrogation et que nous l'avons e:icaaine par 
pure courtoisie. 
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annexe 7 : DIVERS PROJETS IJDUSTRIELS 

U.P.C. Bujumbura <BDI> 
X.IKAIICAIIYE David 

113 indus 

11 s'agit d'un projet de fabrication de produits de 
coton qui nous avait ete sou.ts lors de notre ai.ssion preparatoire en juin 
dernier. 

Apres avoir eu conaissance de l'etude de faisabilite 
que nous avons etudiee en detail, nous avians suggere au proa:>teur un 
certain no•bre de dispositions qui pouvaient lui permettre de ramener la 
depense d'investissement dans les limites des a:>yens dont il pourrait 
disposer et ce sans reduire la capacite de l'usine projetee. lous avons eu 
la satisfaction de recevoir sa visite au Foru• et d'apprendre qu'ayant 
suivi ces conseils il reussissait a se passer d'un complement de credit 
comme il le craignait A l'origine. 

Ayant prevu et collllilnde des 1111teriels dont certains 
sont des machines de deuxieme main rehabilitees, il souhaite, A juste 
titre, que ces machines soient controlees serieusement avant expedition et 
que ce controle ne soit pas effectue par le fournisseur lui ~:me. comme 
cela sembleavoir ete prevu. Il solljcjte que nous luj apportions ce 
concours . 

Il souhaite egalement que l'OIUDI lui assure un stage 
de formation de personnel sur place des que l'usine sera operationnelle. 

SCX:ABI Douala <CAK> 
l.IYAT IAIA ~ene Coty 

Ce promoteur exploite une entreprise de fabrication 
et de commercialisation d'objets publicitaires en taus genres, nota11J11ent 
des tee-shirt decores en serigraphie, des imprimes publicitaires et divers 
accessoires de communication< autocollants, banderolles etc .. >; sa clien­
tele semble de qualite et le marche considerable. 

Il manque de place et a acquis un grand terrain en zone 
d'activites pour s'y installer. 

En outre il veut produire des parapluies et des 
parasols publicitaires dont la demande tres forte est insatisfaite du fait 
que ce sont des produits importes, tres lourdement frappes de douane, alors 
que, beneficiant des avantages du Code des Investissements, ils y echap­
peraient en fabriquant <au ~me en assemblant> les carcasses> sur place. 

Une etude de faisabilite a ete realisee qui semble 
valable; nous l'avons collJ!!~niquee au PDG des Ateliers St Louis a Versail­
les qui s'interesserait a participer a l'entreprise 
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Ence qui concerne les carcasses de parapluies,nous 
soames entre en contact avec un specialiste qui vient d'en llKlnter une unite 
de production a 11.adagascar et comptons t~nter de l'interesser a un partena­
riat dans cette affaire. 11 nous a d'ailleurs confir.e qu'il existe un tres 
iaportant 11arche de ce produit au Caaeroun, freine par les droits de douane 

lous attendons le proaoteur en Janvier, a Paris. 

IIATRAP Lubuaba.shi. <ZAI> 
l.TSCHILOJIBO IVll TSCHITOL 

Le proaoteur est iaprimeur il cherche le financelll!nt 
d'une 1111chine d'iapriaerie de type flexible Seal et Tison pour developper 
la production de listings en continu. 

l.IOAH_IOA~-- Garoua <CAK> 

Projet de fabrique de charcuterie < 400 IFCFA> mais 
n'a ni argent ni banque ! 

HOTEL PROTOCOLE a 11.aroua <CAI> 
K.PATIE Jean 

l.'est un projet d'agrandissement d'hotel dans cette 
region de grand tou_isme qu'est le lord Calll!roun;le pro110teur cherche un 
partenaire financier co-exploitant; nous lui avons conseille de prendre 
contact avec l'Organisation Internationale du Tourisme a 11.adrid <du systeme 
des lations Unies> ou avec les chaines qui s'interessent A l'hotellerie en 
Afrique <Accor, Pullman, Savannah etc .. > 

CERCLE BLEU Baf oussam <CAI> 
l.DIESSE Polycarpe 

C'est un projet de creation d'b8tel dans la region de 
l'Ouest du Cameroun ou l'activite industrielle et agricole se developpe; 
nous avons donne les ~mes conseils au promoteur qu'a l.PATIE ci dessus 
mentionne. 

PROJET ABDOU BOGIO A Garoua <CAI> 
~.ABDOU.BOGNO 

Il s'agit de fabriquer des bacb~s pour camions, nous 
pensons que ce projet pourrait interesser un producteur de toiles et nous 
suggerons de recbercher un partenariat dans cette categorie industrielle en 
Europe dans des groupes specialises comme Saint Frer~s en France 



• 

Ste TARJIET a Douala <CAI> 
l.TAIG a BETSEI. 

313 indus 

Ce promoteur fabrique artisanalement des masques fil­
trants en papier et tissus pour protection contre les pou!;Sieres et les 
emanations.Ii souhaite trouver un partenaire pouvant lui !ournir la matiere 
preaiere et un petit outillage de preparation. lous lui avons prollis de 
chercher un producteur en Europe a notre retour; son projet devrait pouvoir 
en effet interesaer un fabricant car la ga11J1e est large et comme seule une 
partie serait fabriquee sur place cela ouvrirait le Jlllrche au parteneire 
pour le reste. 

REllARQUES GEIERALES: 

En de.hors de ces differents projets nous avons eu des 
entretiens ave~ de nombreux proJIOteurs ne disposant souvent que de leur 
imagination, certes fertile, mais denues de tout sens des realites et des 
.:>indr~:m:>yens financiers ou techniques ou encore des co~r~ants avises 
Jlllis ceci sortait des objectifs du Forum. 

lous avons eu des entretiens avec plus de 40 pronoteurs 
et une douzaine de partenaires p.JSSibles techniques ou financiers, 11 dev­
rait en sortir qu~lque chose si en suivi est assure inlassablement hors et 
en Afrique pour les projets serieux, equilibres et prudents. 




